
je gs Enrai.- "AïS** s* 
MI Uy«M* M Tm -«abêti* et alerta* du M 
IMOBM NHMld, Utttttra* d* grtoieu*** ptaoto 
JaiH H aimablejaapt uéu pu HLIM G*rrick 
Tl G*ni*', de U CofbMi* freinai» ; un* *o*ni 
d'as* ■ agirirsa4sS.il* et oUfmwiti IUUIMI : li 
S5KMU JAngiai*. par M Fr»s*-Nn*.ajo : ai 
«utWMl pottrtll 4* Urne Mjntm Hjrry, Ulu 
Urt do   Prtl    V« HrvJiiH pour   19»,     ~ 

iôinaî li réunion  du 
H-1É'" d* No*ilUe ;   un» cspU 
UlM Soarron, Itiarotoe d* '" 

anime*,   prisa  au 

 I    MI10U«I 
kniii l'U*titut   Pa*Wur 
séMeskla* altitude* de Mm 

i KichalMu  avec  la comte da 
.   sas inipreaeione   al curieua* 

mal lai   da   Mme Goura/e» de Peyre 
la reprit—; 

... . ; vssasJM 
f*Mlys* da l'œuvre da lima Devol*o-Cnrr 1ère : 
*YM taaeer** rmprtvaea- «t amusantes aur las lûlea 
sportive* da Pau et de Stockholm ... 

Catt* lowm «numération   «a donnera  qu'un* 
ÈthWUe* de loua lea article* captivant* publia* 

15 sar* par U Via munuM. 

via aotuel)* dan* tout** ■ 

Abauntmamia :  Parla at Dapartamaula, 7 lr. 
Btranger. 9 (r   UN. M oaslim*».  

Mars-St* aie Montrent! du 1 M m-r. 
Hl* de aemence, . ., a ., ..— Froment 16 . 

* IS ».J ; al* roua, i* . 4 16 . ; méieil. II . a 
U .. - Seigle. H .111 So- Soovnreon. lia 
1S . — Bail lard ou pa mails, U .. 6 15..— 
Avw** 8 à 10 ~ PoVM, « k 11 .. — 
Hivoroatf*. 11 . » 18 . - Btsaille», U a 
15 ., - Caroltea, 1 U • t M - Saluloin, 
.. .. t .. .. — l'ommu da terre, 4 11 .. - 
Farine de paya, laa 100 kilos, » a M ; mar- 
quée supérieur**, 29 a 30 — Beurra, 1 ta a 
1 90 I* 1.1 kilo. - Œufa, l » 4 l 75 la quart* 

— l'ijreons, la couple. I 30 A l 40 — Poulet* 
lupla. 3 75 I S 50 — Lapina, la pièce, l 75 

6 S 50 - Otaa, 4 15 a % .. — Diadaa. 8       a    9 . 
Canarda. 1 15 « 1 50 - Poulca, 1 50 t  I 50 — 

MARCHÉS DE PARIS 
Bourse   commerciale  du ISO mars 

Dévicke da t Wera  IS 
Cou» Coure           Court Cour* 

du;iMir*n»-Ad.        dajourarto** 
u«o«t*v*mM s, vola M 8o*,t 

Ooo». »1 ■ ■»   « ■   ■" 
Proe*t   75   U Tl P*oeta17 9J   tT . 

i d*r KJ 7i  as ta «mai IT ut   tï u 
I«M.40 ..  m . LA.Ci M ft m J. s..* *s 3i a 

Ui   renne 
Oser. U ..   et M 
ProchU U    U  .. 

IWM Permet 
pio* »J 'ii n ao 

rraeklt M   U» H 

BtkStSSC '!'"■- Uoiu,   *■■■*■■■ 

ProcbISMJ   IS M PrvcnM ;»    SI   0 
taull U  Si H 

1 BUJ IS M    (S  73 linU..   »i .. 
J. L >l M    » *■> 

a»o(naa   i       ane* 
BOBMDU 6  liisaaj   ',    _. 

Counmi te WCiaatt m «SJQa^resWl se!Q*«i 
Proek.    i;0iTPro|k.     nNProea.    Il îflrSëk.    13 .. 
H J.    iftalM.TT   Mi***ui    u4«i   il» 
4 ait    » :u » aud     NUI data,  U .. 4 4*r*   *i M 

lr, oaaad «l 
NMajl 
MaWJi 

Goariui 30 aall'roak." 
Proek.    30 «On t. 
H J.      S       t mil 
I mal     11 NJ. ft, 

"   oetokraU H Cire   lit) a 

Çouracttl 7) 
Proek. 13 1i 
t a»! 41 H 
Idem.  I 

IHI'MIIIS    4  4IMMI  IK.Ill.l  S 

Pjerta, 10 aant. 

La H*TTC, 10 b. — I.alnee (â tarm*) -Marcbé 
aouteuu   Vente 100 ballea. 

Cojraat 165 50 ; mai 164 50, juillet 164 ... 
I* Hawrflj. 10 bauraa — Cotons {a tormej — 

Cslmaa. - Veut*» 800 ballea 

00 1/4, jtiUlal 50 1/4 , aoftl 30 M» . .. 
60 5y8. octobre 60 3/1, uoTambt* 61 i/o. dacesabra 
51 •/». janvier 1906, 51 1/8. lltrier 61 1/8, mars 
sa •/*. 

L* HAST*. - Calée 14 tarme). — V.aU* 
10.-000 .oc 

Courant 43..*,, a*cil 43..", mal 43 K, Juin 43.50 
juillet 43 75, août 43 75, aaptembra 44 «a, octobre 
44 «, noremhre 44.50. deojtnbr* 44.50, janvier 
1906, 41 75, lévrier 45.aa, roVa 45 BS 

Le Hs,TN,midi -Cotonsdiaponiblea—Cilinsa. 
- Vantaa 108 baJl.e. 

Le Havre midi — Calés disponlUss — Calmi 
— Sans adafree ootdaa 

Terme — Mai baissa K c ; an Iras mois bal***, 
Mo. 

On a vendu 14000 aaca depuis U pfecadente 
dseteba 

LiTcrpool 1 h. S) — Cotons dlaponiblas — 
Affairesoourantea— Vanta* 10.000b. Aniériqqa- 

Fatura : Inoba&f ea. 
HewTork — Blds. —t Roui d'hiver : mal 

113 »/; hausse > S/8, joli. 97 7/8, hausse s 1/8. 
Oolcego —Blés. -Hou* d'hiver ma) 11» 

3/8 haussa a &/8, juil. 92 3/4, haussa    ' " 

Sptctsctts st 
MAIN « tféJU 

Qr»»diTha*Ure  municiw 
7 b. , ItidMu 4 7 b. 1(1 : 
«ara par la Premier Jfari 

Plaoas gratuites, dé 8001 t 

Korasusl —  Saison de Muiic-Uiil 
laale Tari*. 

Oesino des ÎMsââàâaâaàl   - 
8 h. 1|1,   graïd   coSerT 

Bresaart* de 1 Industrie - A 8 h. ljï, IMé- 

*7 
Tons   lei'solp, % 

Faillite dit >ieur Eugène VAN- 
DBRMEL3T. négociant, t 
Ulie, rue de Rovbais, 1. 

Ifeasieuri lea créanciers «ont 
Invités a s» tondre au Tribunal 
de Commerce de Lille, salle dea 
salllrto", l' Mardi I Ami ]••"■>. 
■ il neurea du malin, |*our 
assister A la réunion des crean- 
ciera dudit statir Eugène Van- 
derbdst. ,     , 

La but da la reunion est de 
consulter ica créanciers tantsur 
U eompo*i'il>T1 de Vétai des 
«réinciers présumas que sur I* 
nommaiion des >vnaica déi.ui 
tif- stprocéiern lélection d'un 
ou deus conuôicura s'il y a 
lieu. X7j08 

Terres à b:a marché 
Dam le but de rrnforctr le 

peuplement français, le (îouver- 
lent Général Je I'AI^T.C met 

_ rente k des prit intérieurs u 
ceux du marche avec des termes 
échelonnes sur dix ans sans in- 
térêt, et une prime a la reai- 
df'nce at S 1 erploitatiort per^on- 
ne.lM   qui   peul   al:er  )aeq*/8 
 in de* troi* oemier. hut- 
_     » ■   ITi p^op^l^'■t«l•^^«• 
4 à *M hr*-t»rra réperllai 
tinit* If» IroU ilrpairtr 
mental- La vente coint.ei^era 
le lar Avril a Alger, le 10 Avril k 
Uran le 20 Avnt k Constantin*». 
Elle sera Iule a prix tixe (Je 15 
5 ¥T> fr. l'beciarel suivant les 

il k bureau ouvert c es t- 
u  premier  demandeur 

remplissant les conditions qui 
se présentera en personne ou par 
mandataire — Renseigne menu, 

t pLins k la Direction 

lea préfectures d'Algérie., 

Par logement du lu Mars Idra, 
le Tribunal de Commerce de 
Koubaii a renorlé et Hxé défini- 
llvement au iO Novembre 19 t la 
date de la cessation des paie- 
ments du sieur Leptrs-Dercui, 
tailleur C. tabareiler k I-annoy 
lequel a été déclaré en Jiquidu- 

n judiciaire par jugement du 
? Septembre I9u4- 1004 R 

Les créanciers de U. Camille 
Monta von. retordent, rue de 
l'Alouette a Roubalx, sont in- 
vîtes k se rtunirle'-Smars ÎM». 
4 U heures 1/4. au Tribunal de 
Commerce de Roubatx, pour 
dérlbérer sur la formation .-.'un 
Concorda 100HR 

N 

TOURCOING 
A l'angle des met Magenta et 

de la Tossée 

TERRAIN À BÂTIR 
dècimitrvt carrrét 

AVIMIUI 
1* Mardi 4 Avril 1905, 
1 heures après midi, dans une 
des salles de la Mairie de Toui 
coing par le ministère d? h 
THERï. NoLiireii TOUPCOIMB, 
la requête de II. le Maire de l 
Ville de Tourcoing, en présence 
de M. le Receveur Munir.i: m. 
Dkr adjudication publlqur. k 
Feitinctton dea faux, au plus 
Offrant et dernier enchérisseur, 
aur la miae k prix acceptée de 
*S rraucs I* mèire earré, avnt 
S.413» fr. 54). lov3iL 

KIÏÏS DUS 

Etudes de M-  MOENBCLAYE. 
GUII.I.UY.LELLLIti'-i.i. HK- 
l'KKNK commisaa.ires-pniteuré 
a Lille, 10, rue Jean K'jiàin. 

VILLE   DE   LILLE 

VENTE' 
par mite de decé*. sans attri- 

bution de qualité et en vertu 
d'ordonnance de M. I* Prési- 
dent du Tribunal civil de Lille 

U Mercredi SU Mère 
Wfè. 4 oui* heure* «i demie. 
u Merché eux Cbevaui 

BONNÉJÙMENT 

D UNE BELLE 

(tatteAmMciine 
Etude* JIOESEM.AEY, ODJL- 

LUY, LKLPCQ. DKPBRNE 
Commissaires-priscuisu Ltill 
10, rueJeanBoisin. 

VILLE DE I III i: 

10, rue Jean-Rotsln 
Hôtel des Commissaires Pr.seuri 

l-jlt S 3} 

VENTE 
d'an Bupcrho 

coMPiit\AN r : 

Belle chambrek coucher Louli 
XV en noyer frise, comprenant 
Iti de mi ieu. armoire u glacer, 
d'-ui portes, ta b i - de nuit. Autre 
chambre k coucher. 

Magnifique salle k manger en 
noyer ciré, buffet â cinq porte* 
avec petites glaces biseautée., 
table k allonges, chaises cuir 
Autre salle k manger en chêne 

Mobilier de chambre à cou- 
cher en aca;ou et n.->er, lits, 
[itériez complète*, table de nuit, 
tables, chaises, eu. 

Bereau chêne, bibliothèque 
fauteuil de  bureau, colTrefort 

Salon en noyer style Louis 
XV, garni soierie, comprenant: 
canapé, aeui fauteuils, deux 
cb aises. 

Meubles divers de fantaisie 
secrétaire, ta^le à Jeu, marque- 
lerie de cuivre, vitrine et corn- 
mode en marq>;eleri». glace; 
tapis, tableaux, etc.. etc. 

BICYCLETTE 
L* Mercredi BS Mers INI, 

k deux heures et demi», 
Mande* OUIL'.UY. Commis 
saire-I nseur k i.iiie. M, rue 
Jean-Bart, procédera è celte 
vente. 17503 

Etude de U. L. MONTAIfiNE 
DELOS. gradué an droit, rue 
Sofenno. 116 bis, Lille. 

A. Vondro 
Bue de Bourgogne 

Maison de Henller, louée 
1.550 fr   l'nx - 3ô 000 lr. 

Bureau ce À h. 4 u n.       a.ilt 

fuir autorité atlmtnistt ati 

à l'HMel de* Vente* de Roubaix 

Cetfa vente con*l*t<* en 
Mobilier de MeUon 
d'I-Xaniiael, comprend 
Bull.-t fiagere, armoire)1, tables 
carrées, calorifère, machine k 
coudre, chaises, lustre, glaces, 
cuisinière, pompe a bière, éta- 
gères, chaises cannées, chauffe- 
rette, pendules. porte-Jupes, 
vaisselle, batterie de cuisine. 

OFFRES 
DEMANDES 

d'Emplois 
PRIX   1  Ml <>l:\n 

0,60 l'insertion 
S'adresser au Hall du Progri* 

du Sont 51, rue Nationale, 
LILLE; aux DureautaeJ'Attitf. 
&*. rue des Fabricants, k ROTJ- 
BA1X: rue Verte. 5.;, a TOUR- 
COING; chei i.otre curreanon- 
ôant   de VALESClENNEs.   9. 
fa.v«agi* Sjca. — Et a lotis les 

orreponuanu e: Deposiuires 
du Journal. 

Et   de   herneli*,   eapnra 
• •••>-. rouvcrluri'N. cic 

Au comptant 

ASSURANCES^ 
rieuse d'assur.incu vie populaire 
demande des agunls pour tra- 
vailler avec l'inspecteur quelques 

I heure* par jour ou qucbjuca 
i jours par semaine. Conditions 
1 avantageuse* — ICcrire 11. U. 
1 bureau du l'Accnir, Huubolx. 

u.o -10026R 

A.   vendre 
GRANDE  QUANTITE 

de Matériaux de MiiioH 
5'adrcâser Façade de l'Espla- 

nade. 18, ou (liez M KuCgl.'K, 
D' Vauban, 37, t.ille.   iim.2r.til 

CESSIONS 

CoifEeur 
On dciiande un anprentl et 

un garçon saoïant rater, pour 
les (am-Jis et dimanche*, me 
de Flsnt-re, 17, Lille. ai4W 

GARDIEN DE NUIT 
léaUalUtl» i)i ant, bonne ins- 
truction, occupé, désire trou>'er 
emplui de nJii. — E.rire C T., 
bureau du iouri>al, Tourcoinir. 

8tm.l0f4?r 

CONTENTTEUJ da WORD 

a LEMUE 
M*tlBSUOE — S*IHT-QUBHTIN 

Téléphona 

A.  O^XDEIX?. 
pour ss retirer des ajjittra      I 

Visa cl SpiniBfui en gros 
dans grande ville n-gion Nord. 
Peu reprise. Occasion 4 saisir. I 

firtiMcignemenl* yratutt*. 
Sadresser : Contetiui*iix du I 

Nord, IS, rue Saint-Jacques, a 
Maubeuge. 2!>m.2U13 

On demande un 

Employé dépositaire 
ay.ir.l petit locul, pour liire ia 
vente «n gn>* de pituleara aru- 
clei de première nécessité. Ap- 
pointements tlxts, 125 fr. par 
mois, commission 5 o,o Pettt 
caulionnenieni gamnii par mar- 
chandises eiigé. Timbre pour 
réponïc. — stcrtM BolJeUs ùis 
Criées, Boulogne-sur Mer.  «7i71 

AVIS DIVERS 
Belle et grande BRMIM 

h CÉDER DE SUITE 
faisant 8000 hectJ., nombn-ux 
débits tenus k bail ot lie l ■ clien- 
tèle vi-itec par représentant. 
Affaire exception réelle, dans villa 
industrielle de l'Annie Prix : 
150 0 0 fr., dont IWiOo franca 
comjiunt. Le cédant re»terait 
au t-esoin 3 k 3 ui'n- ave |*j 

cesseur. Sa presser. — Pat 

* 1U™004 

Nord, Pas-de-Calais 
Négociants en sniritrreui, Ta 

frtie-s et Kptcicri qui dêsircu 
falirniuer une boisson nouvelle 
genre cbamii'.g.e, a quine cen- 

la bou'ei >o. roRtorwa d'écrire i 
X-Z, poste restante, iiesdin. 

Hei.Vaui 

Je c 

CONTENTIEUX du NORD 

Q. LEMUE 
kUuaauoa—SAINT-QUENTIN 

Téléphone 

A. cnÊKDtam. 
Hou<*hrrle située préa pince 

du:.s grand* ville du llainaut. 
20 .i0u fr. affaires par an. Peu 
de reprise. Occasion ka&isir. 

KenseignemeuU gratuits. 
S'adret^er : OofuetitlMl du 

No'd. Il, ruo Sjiul-.l iflqaa i ^ 
Maubeuge. 22in.2;5(i 

COMPASÏÏIE DU :-AZ 
«le Xtuiibulx 

MOTEURSàGAZ 
Moteurs k gai de tous sys- 

tèmes ci de loin, s foret'.-. 
Consorninutuir^rnluitesjus- 

queÙOO litres, à charge com- 
plète, par choval-heure. 

Persount-I technique et spé- 
cial pour le service. 

Oêviî et l'ian-. 
400 moteurs fonctionnent a 

Rotihaix et les environs pour 
tous genre* d'industrie*. 

Ecorjoinio inconU'sInblo sur 
In vapeur pour [orées DM dricos 
de faible et moyenne puissance 

Poux ton^ ren-^ijjnetnents. 
K'adrettser : is, rut; de T"'ir- 
coing, ROUUAIX. 10012 

Diabéiique d [luii onatemjM, 
j'étais soumis :( un régime nil- 
menmire lévere. Le 25 ociobra 
deraier.Jecominf-ncai a prendre 
vos granule.*, l'analysa révélait: 
50 gr. 83 de gluc.-se par litre : 
aujourd'hui zéro rt s:iin m'otre 
soumis a aucun rfgime. Je me 
fais un plaisir cl on uevoir de 
vous com:uuiiii|ner c.e merveil- 
leux résultai, etc. H.V. Seclin. 

Au docteur DassonviHe, 53, 
rue de la Redoute, Roubalx — 
Consultations, lundi, mardi, 
vendredi de Un. k 1- heures. 

COUCHES « PRIMEURS S25 
U*n**r * «»*«. - Lmr-fm  t ■*   ie 

sv mu* rom T3im*acs 
■ srfjstTBj 

La •  
patnt, assembla a  

kuaoi Mgami do bonnes 

Le* t eba*ala en lat 
■ont solide* M le^ra, 
unr dam* ou un enlani 

ses manipule siumant; te le* reçuii vitrés dan* nr 
eiiil.sllMT* psrlkltamant eondlUanne. La rn*mt couona 
a un ifil venant. Ions-. I-, lard   '*. vaut ÏS n* 

~    m.contv iti*-tt-H0âi£m4 

-■ frstnit mojinosnt ritoar irsnco Doaai.      STT3Ï7 

CAFÉSSACQUET 
(UAl HE) 

^0- année, Gros i I (lu* ■ 2 fr 80 
le kilo tr.ii.-.   -  t (-1 \ I - 

IL A ÊT£ PERDU 
ans la aoiréa de dimanche, une 
oirue en at- martelé avec 
liiiHicS C U. — Prière de la 

rapporter, contre récompense, 
rue uu Bus, 21, fc TourcolngU3T 

C.-J. 
C.-J. 
C.-J, 
C.-J, 
C.-J, 

VIVIEZ 
VIVIEZ 
VIVIEZ 
VIVIEZ 
VIVIEZ 

. me Eiauermiit*. LUI*. 
■\:.--. 

Net» 'tu-! «s an 
«t 1^-TiobiUera.   réel 

NOS   FRAIS 
"r tous projet* de vent** ou achtla Mobilier* 
le d* <-.ii .laui HIILITHI\ H:tl'IHK 

.. j>r<,pTtH-* ngncotr-,, fiuicole», de rapi-oit, 
ehaiaetil, etc. k'?i ItOlM pml. «nrllrn pouf trouver 

cnnu;!- riiliiairif, snaecir*. capitaux ci i**u (le toute nat'tru ; poar eMar 
i»ntjli^iiis-iric»t tuus («d» do commerça iiwluatrtea. umnes, icien**, 
tnusp.rrte, q'iiar.-ullcriei, noueeenlés, bqul*nyer>e« c,«.'*>, roelauraata, 
b't»l<. -ihatcniattan, v\n% et ■nirlliinn. tir., en n'ndiu-imi h la 
QANQUE    D-jTTUDn     _ 

a.  boulevard Saint-Martin.   PAK1B 
< Kiiaée, 1" msiarn de la place. Kclaii in* uumrselka 

AVIS IMPORTANT 

MÉNAGÈRES ÊCONOHES 
N'achetez pas de cafés aux 

ruulottiers 

l'Epicerie de l'Hôtel in Ville 
Plat* rfc Rihour, IS, LILLE 

les ZMigrammei. 

GOUTEZ   ET COMPARE! 

A  LA  MftKE  AtmtSSE 

Huile 4 attisée, le litre.   O.tlf» 
Viuaig c-, dep. le litre.    O.VI» 

2^0 

Objet trouvé 
Il a été trouvé, aux enviror. 

de la gare de Lille, un petit 
paquet coriienant certninei va 

lue. 
Augustin 

îcjurt (Nord). 

1TTV CosdeProuilles-F fr la pièce 230 litres f» votre gare 
1/ I li de Bouteille* •»aport, vin. régie, fut, tout compris, 
W 11 8t-Georg«ivieuji,€afr.Contreremb'50/0,remisel'ûAlî 
■ Ali Bchant- gratis. I'>*ïBSI«ST, régisseur, AgdeiHéraultf' 

COURS ET CONFÉRENCES 
Université  de  Lille. -  Faculté  de   Droit 

COURS  PUBLIC* 
Cours de.' Question* économique* inUreêtant la Région, ilu 

Nord. — Mardi 21 mars, k 8 heuros 1/2 du aoir, k i'amDhith<iiti-R 
delà Faculté des Sciences, place l'hilippe Lebon, M. Afuia.n 
étudiera les industries du bâtiment dans le Nord et montrera 
comment la fabrique restreint le domaine de la petite industrie 
en accaparant la productien des principales pièces du bâtiment, 
ne laissant k la petite industrie que l'assemblage de ces  pièces. 

Union Françeiec de la Jeunesse 

MARDI. —Cours de piano (cours supérieur. Jeunes filles), 
prof. Mme V*n*ehengel. de 10 heures k Midi, ancienne Faculté 
des Sciences. — Cours de violon, prof M. Vnnsiaurtî, eoan *-1 - 
mentaire.de 4 k 6 h., cours supérieur, de C k 8 h. Mr.ane. 
Faculté des Sciences. — Cours de sténographie (icune.i tlilr-i 
élémentaire1 e; «upérieur, prof. Mlle Dnpont, ne B h. 1/1 a » h. 1/1 
soir. nnc. Faculté dea Sciences. — Cours de chimie générale (*•'-( 
applications k l'industriel, prof M. Lattaerl, a 7 h. \/i suir. r. des 
Puissance aux. — Cours d'italien (cours supérieur), oruf. U. l'ic- 
colatti, cours élémentaire, prof. M Oottl, k 7 h. 1/1 soir, r. des 
Po sâOBceaux- — Cours de solfège ipour Jeûnas Biles), cours s!û- 
mentaire et sunèneur, prof Mile Duponcbelle. k7h. 1/3 eolr, 
école ou b* de la Liberté. W. — Cours de clarinette, prof. M. Bro- 
qiiii. k 8 b. soit. ane. Faculté des Sciences. — Cours d'arithmé- 
tique (cours élémentaire, jeunes ge:S|, prof. M. Boutonne, à 8 b. 
soir, école Lydéric, r. Lj-déric. — Codra de droit commercial 
(k l'usage des commerçants!, prof. M. de Lauwereyns de Kosen- 
dni'le, a 8 ii. 1/2 soir, ane Faculté des Sciences. — Cours de cor- 
respondance commerciale, prof. M. Dubus. k 8 h. i/1 soir, r des 
Poisïoncesux. — Cours d'anglais (cours supérieur), prof. M. Ro- 
bine, a « h. 1/2soir r. des Polssjnceaut. — Corra de phjvi ju* 
industrielle,prof. H. Nourtler.k8h  1/s aoir. r. des Potsaonceaux. 

Croupe d» WnuwnM. — Cours de sténographie (méthode 
 Delnunay).  prof.   M. Poulet, I B h. soir, école Dnggis, 

na.    (k     —    ("Vinre     rt'nrithmollnno    fionnea    Hllaal     nrof. Cours   d'arithméliaue   (jeunes   hllesj.   i> 
h. soir. é:olç Sévigne, 59 ois, r. du Marché. 
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COMPAGNONS 
DE JEHU 

Par ALEXANDRE DUMAS 

— Bernadette, prenez garde, qui n**et 
fse pssor moi eat contre moi ! 

— Général, faites attention à TOI pa- 
roles ; Tôt» m'atsl dit : a Prenez garde f* 
ad e'eet one menace, rona aavei qne je ne 
Isa crains pas. 

Boevaparte raTint à loi at ini prU lea 

— M-t t oui, je sala cala ; voila pourquoi 
te TOUS absolument von» voir avec moi. 
Nan ■anJaassBPt > «otjs  estime. Berna 

neore )e vous aime. Je vona 
' *T*t JosspB ; voua étea beaux- 

sVsrafl ; one diable t entre parents, on ne 
M sarwailie pas 

— att T*jMt oè aUsa TOUS f 
— m» votre «■llté de Spartiate, vous 

MM M rijUt oUar.aamr des leis/n' 
CSBSST isWen, voisiOB décret reada 
•aés naît par I» sooaeil dea CIns Cs»u, 
ajsf aae oonttre ImmedlUssneal te ooov 
MéMUaiéM lftss»f wfétf *P»pii 

j'avais donc raison, ajouta-t-ilt ds vous 
dire que lea soldats que vous avez ren- 
contrer sont mes soldats, puisqu'ils sont 
sous mes ordres. 

Et il remit entra lea mains.de Berna- 
dolte l'expédition du décret qui avait été 
rendu à six heures du matin. 

Barnadotte lot le décret depuis la pre- 
mière jusqu'à la dernière ligne. 

— A eeci, j* n'ai rien i ajouter, fit-il ; 
veillez i la sûreté de ta représentation 
'nationale, et tau les booa citoyens aè- 
rent avec voua. 

— Eh bien, noyez donc avec moi, alors; 
— Permettez-moi. général, d'attendre 

encore vingt-quatre heures pour voir com- 
ment vous remplirez votre mandat. 

— Diable d'homme, va l Dt Bonaparte. 
Alors le prenant par le bras et l'entraî- 

nant il quelques pas de Joseph : 
— Hftrnadotte, reprit-il, je veux jouer 

franc jeu avee vous 1 
— A quoi bon, répondit celui-ci, puis 

ne je ne suis pas de votre partie î 
— N'importe I vona êtes à la gâterie et 

je veox que la galerie diae qne je n'ai pas 
triché. 

— Ile de mandez-voua le secret f 
— Non. 
— Vom faites bien ; car dans ea eu, 

j'eusse refusé d'écouter voa confidences. 
s — Oh I mes confldenees, elles ne sont 
•s-vloognee i .. Votre Directoire est dé- 
fasse, votre Constitution est naée ; il fttnt 
**ire maison nette st donner one antre 

>• diristioa an 4*o«Ta**vs»eQt. Voua ae me 

- J'attends ce qui vous reste à me 
dire. 

— Ce qui me reste à vous dire, c'eai 
d'aller mettre votre uniforme ; je ne puia 
vous attendre plus longtemps : vous 
viendrez me rejoindre aux Toileries au 
milieu de toas nos camarades. 

Bemadotte secoua la tète. 
— Vena croyez que vons pouvez comp- 

ter snr Horeau, sur Beurnonville, sur 
Lefebvre, reprit Bonaparte ; tenez, regar- 
dez nar la fenêtre, qui voyez-vous )4... 
la t Horeau et Beornonville I quant à Le- 
febvre, je ne le vois pas, mais je suis 
certain que Je ne ferai pas cent pas sans 
le rencontrer... Eh bieu vous décidec.- 
voua t 

— Général, répondit Bernadette, je tais 
l'homme qui se laisse le moin* entraîner 
par 1 exemple, et aurtout pasUs m m vais 
exemple. Que Moreau, qne Beurnonville, 
que Lefebvre tassent ce qu'ils veulent ; ja 
tarai* moi, os que js dois. 

— Ainsi, vous refusez positivement ds 
m'accompagner aux Tuileries T 

— Je ne veux pas prendre part à une 
rébellion. 

— Qat rébellion t une rébellion I si 
contre qui i Contre un tas d'imbéciles qui 
avocassent du matin au soir dans leur 
tandis I 

— Cas imbéciles, général, sont en oe 
moment Isa représentants de la loi, la 
Constitution les sauvegarde; ils sont sa- 
crés pour moi. 

— An moins, promettez-mot une chose, 
barre ds fer que vous étant 

— C'est de rester tranquille. (rencontra an haut de l'escalier fat son 
— Je  resterai  tranquille  comme  ci- compatriote le colonel Sébastiani. 

toyea; mais... |    Il commandait le9« régimeot dedra- 
— Mais quoi?... Voyons, Je vons al 

vidé mon sac, videz le vôtre t 
— Hais, si le Directoire me donne l'or- 

dre d'agir, je marcherai contre les pertur- 
bateurs, quels qu'ils soient. 

— Ah ça ! maie vons croyez donc que 
je suis ambitieux î dit Bonaparte. 

Beroadotte sourit. 
— Je le soupçonne, dit-il. 
•— Ah t par ma foi I dit Bonaparte, vous 

ne me connaissez guère ; j'en ai aasez de 
la politique, et, si je désire uns chose, 
c'est la paix. Ab ' mon cher, la Mal maison 
avec cinquante mille livres de rente, et je 
donne ma démission de tout le reste. 
Vons ne vonlez pas me croire ; je vons in- 
vite i venir m'y voir dans trois mois, et, 
si vous aimez la pxstorale, eh bien, nons 
en ferons ensemble. Allons, au revoir, je 
vous laisse avec Jo*epta, et, malgré voa 
refns, je vous attends aux Tuileries... 
Tenez, voilà nos amis qnl s'impatien 
tienient. 

On criait : a Vive Bonaparte I • 
Bernadote pélit légèrement. 
Bonaparte vit cette pâleur. 
— An ! «h ! murmura-t-il, jaloux... Js 

me trompais, ce n'est point un Spar- 
tiate : e'est un Athénien t 

fin effet comme l'avait dit Bonaparte, 
ssaumis s'Impatientaient. 

Depuis une heure que le décret était 
affiché, le sslon les antichambres et la 
cour de l'hôtel étaient encombrés 

*v U premiers paraon^ç que feafeafte febvra. 

gons. 
— Ab 1 c'est vous, Sébastian! I dit Bo- 

naparte. Et vos hommss ? 
— En bataille dans la me de la Victoi- 

re, général. 
— Bien disposés f 
— K n thon si as tes I Je leur si fait distri- 

buer dix mille cartouches qui étaient en 
dépôt chez moi. 

Oui ; mais   c 
que aur un ordre c 

— C'est mof, général, dit Lefebvre. 
— Toit... Eh bien, st la 17* division 

militaire, où est-elle? 
— J'attends ma nomination, pour la 

faire agir. 
— N'es tu pas nommé' 
— Par le Directoire, oui ; mats, comme 

je ne suis pas nn traître, je viens de lui 
envoyer ma démission, ann qu'il smehs 
qu'il ne doit pas compter sur mol. 

— Et tu viens pour que je te nomme, 
afin que j'y puisse compter, moi ? 

ni n'en devaient sortir     — Justement I 
lu commandant de Pa-j    — Vite, Roland, nn brevet en blanc ; 

s. Saves-vons qns vons avec brûlé vos ( remplis-le eux noms du général, que je 
vaisseaux, Sébeatiaat • n'aie pin» qu'A y mettre mon nom. Je la 

— Prenea-mol svec vons dans votre 
barque, général ; j'ai foi en votre for- 
tune. 

Ta me prends pour César, Sébas- 
tian^ T 

— Par ma foi I on se tromperait ds plus 
loin... Il y a, eo outre, dans la cour de 
votre hôtel, ane quarantaine d'ofOcieis 
de tontes armes, sans solde, st que le Di- 
rectoire laisse depuis un an dans le dénû- 
ment le plus complet ; ils n'ont d'espoir 
2n'en vous, général; aussi sont-ils prêts. 

se faire tuer ,our vous. 
— Cest bien. Va te mettre è la téta de 

ton régiment et fais-loi tes adieux t 
— fies adieux! comment cela, général? 
— Je U le troque contre une brigade. 

Va, va I 
Sébastian! ne se le fit pas répéter deux 

fois; Bonaparte continua sou chemin 

signerai sur l'arçon de ma selle. 
— Ce sont ceux-là qnl sont Iss bons, 

dit Lefebvre. 
— Roland 

Au bas fia l escalier, U rencontra Ls-£      •«*** smasa 

Le jeune homme, qnl avait déjà fait 
quelques pas pour obéir, se rapprocha da 
son général. 

(A svtvre). 
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